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REVUE DU COMMERCE DU THE

*Le Thé en 1904

[McNMeekin & Cie, de lxondrs.,Auîg.1
L'année dernière a étté exceptionnelle.

un cS qu'eille a affecté nialheureuseni4vt
les trois prknicipales classes qui s'it-
ressentL aux 7Thès - les producteurs, Ies
tliqtrlbu)it'e!r et les consommateurs.

Les producteurs

Lee prix en viigueur à -la' fin de 19It3
étaient assez s oedaits, et au cona-
inencement, de l'année l'état d'es ehoses
'sîmblait en faiveur des producteurs de
Thé. Il ni'existait aucune agitation pré-
IhîîdgétaiTe, et, conséquemmient, la hausse
douanière de 2 cents par livre, caua de
a consternation. Si d'une façon quel-
ronque 'il eut été pratiquement possible
dle réduire le 'toitai des lïniportiations, Fl'a-
ért-ion douanière n'autrait pas néce-ssui-
'onen-t affedté les produtieurs; mais,
ait lieu d'ôtre 'réduite, pendant l'année,
la quanitité de thé mis en entrepôts; à
Lo<ndres, accusa uulne auigmentation d'en-
% iron 12,600,M0 l'ivres; en outre (le
1.1110,000 de Ilivites aux ports secondaires.
ILa livraison p)ouT Ma conîsommastion locale
accusa un~e augmentation de 1,0%,,000 de
livr'es et pour Vlexportation 2,0bý,OU0 de
livres; oeqpnitiant, qu'i la fin de l'année
;-s chiffres de la Chambre de Commerce
,îina1enit, pour- de Royauîme-U-ni, un stock
-1 -nyi-ron. 15,000,000 de livres en excès
-:lr celui de l'anînée précédente. Une
1,ai 4 sMlleuse à ou lieu dane les prix
,Il gros, pour presque toutes l'es quoitités
-1- thé; et, en Ipréiêece die toi-les sta-tits-
:qîîel(s, il est futile de prétend-re comme
.i lait Pi librement la presse quoti-

"ueque cet était de choses était le
"-lttdiirec't de Ja hausse doua.nfre.
ohausse n'est qu'une cauLse qui a

:iilrihîîé ý résuiltat en question, avec
:"MTes causes dont nous parllons ci-des-

Cependanit, s'iii1 y avalit eu réelle-
nt une baisse dans la conisommation;

sle slbMAtus de stock à la fin de
,,':rée. avait coÏnjeidé avec la somme a.u-

""[mais lion réalisée, concernant
*augmentation rai-soninablenaent cern-

'*on aurait oui de bonnes raisons
*' une tele assdom.ption.

CAKE -WAU(

L'homme qui a une mail-
v'aise digestion nie Jouira
probablement pas d e. z
plaisirs actifs de la vie.
La mauvaise digestion
disparaît, si un homme îe
s' alimente di

Orange'
Meat

c 'est réel. Orange Nleat

e s t un aliment prêt a
serir pour le déjefîîer,
d'une digestion facile, de
la plus haute qualité et
d'une saveur agréable.
Avec de la crême, c'est
un mets digne des dieux\.
Avec du lait, c'est ce que
la plupart des hommes
demandent. Sûremîent
vous le vende- tous, épi-
ciers ?

Les distributeurs

191w) les dilstributeurs reçurent INI
i"hoc Par l'augmentiation, douanière 1h " i 't

MiI>. 1,e capital addtionnel requis O1ij1fblllIl.
diff'icultés, mon seulement de réa- Th rnfE oog lu
unl bénéfice sur ce capltil, mais LiITxli,

a,: - 'le faire Payer tu public l'augmen-
l le la taxe, oondulilrent dans KI NGSTON Ont.

'114. 'F Pas à un saerifiloe de profit. Gé-
M- nent on s'y soumît croyant que ce
"tde 'taxe, n'était qu'une t

L-.airrit qlue l'un iliksrltque î>eiîdaîii

pheu jeý tîuNî>sý. l.a sîîprouetbu a
1les dlstrilîîtî'îîrs, et 1>tbin.anit tit ç'erltiiîi

aidèrent ài v'<îililr en pari îe lie déficit
('elndalîl. %iu 1)1tii-i? iîîîS d4tz 1-101 i. l îîî
v''l.- ~el 111--;~" I ix dui marché I a1
1i ~ - I*iit p~lu, irî;î îns,îiilîîlîî îîîî

dansl JYs f-1 -à I''-ttingli j n aat à ivle
prèés :Ittqi'l;i le îi' Iî liii eisaiSt ildois
le la prti nîtr.' lialîsse die lai taxi' ililli

itie Il ét-ait éi'ldeîil. llii' les 2(1
Par ll%'Lt' M'ahî"îlt Iayé.s soit liai- les <'<iii'

sonitf ni n tpli rS. sioi par lfl I<s i's lhît
h >aiprô%s le iO('lt liv re bleu I)Ili pli

l la chiambît re di' j'îîm ite pi lx de ihp'
tait li 111 t à L.îdirîs, laInsi quie (el(lli
tré Pmar 'Iii l:île linité de< r-etour1s pré'.-
::,Il ilall (.111'î I Miîîléait Ile il polir~
<'iIll"i>: îî nflOefe li', l9îîu l

1!11 (.îtln'îsi nc'îqe piidan4it chacunelf
des six arll e îî' édenteis CeciInt
IMII'ait. si on ptiiî el'i I fiî(î' ni,\

i'*tIil* pI e îîiîinaes payalî-uut

11,11v' tsînîi' part (h'i stiîuî'<îlt 114. t1xi'

Les consommateurs

Aprèés 111w îé 1(iiode c 11114 lue eti'<îî
-é (Iv lyi hsse diars les pirix dle gis et di,

détail. oni a tina!9'mcuýit ainîiin-' l 14- tii-
stiiiinati.:îrs à s''e ail tlié lin.l il s
gr';nîhe l'atiile de' la lfor'ce ol'aeliat donîit ils
ilis~puserý L a hauisse i dilll'itî piix
imîî<îsgée par Ifle éressitéis d'e la Coil-
ronfle s'est î)ioiîilte à lin monienlt oùf la
pîlupart cle.s autres tîrinci-pau x ati 1< 05

l'alimei(ntation manifesten t aussi iiîîîe

hausse dans let.s prix de détail. L.e livreî
bleut doint nîous avor s parlé <'hsus
mion t i que< I 'an lli' 1896 accuis-e le luîs
bas pix die détail atteint à lxindr'.s pour
les alimf>r.ts; les c'al<uls ay-antt été éta-
blis £ur la farinte, kis pommes de terri-.
le pain, leý boeuf. le mouton, le baron, le'
heuîîre, le! thé nt le suc-re. En cette an-
rée, le rhiffi e iîî'l'x d1î1 prix fut eî-
ment de 91 coýntre I 5ti eîî 1877. Em~ i 911<1
cet inîdex s'est élevé à 111 et el) 19(13 il
W14. La IYaiýse sinîu'llarée dans le cut

<leý toums les al-imen-ts et dIli thé, doit avoil-
joué un grand rôle dans l'augmenttaioiî
d-e la coniîsom mationi par' Lite: et. ac iit!
fument, I 'atier tati<x dl couit doit ét n,

cosi'ééeav-c n réserve similaire.
Généraleni cnt, les 'oî'res'pond-a-n-ts de
juilTiatix o>11 llrétell que l'atiguner.4a-
tion dle la taxe douanière, est le seul fac-
teîîrl qIli ait iréduîit l'a consommation '111
thé et aliîis(é les prix dui gros. Les ta-
bl.éruiix .s-ti:vailLl monîtrent les change-
mplis récents slîrvetnus' clansý le taux de
la conrsc;minat'ion par tête et dans le,
poli <ent age de difféýrentes., récOltes- ''n
uisage. Ces tableaux ont été préparés ('t
c'irrrig,és ;i -djatP, -d'après les sta'tistiques
dle la Chambre dle Commerce "Board of
Trad-e"; et, on a tenu compte dle l'esti-
mation tourhlant l'augmentation die la po-

lPiI.ldtii>u1 îsuuui' c-naqile année.


